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                                     Lettre ouverte au Président du COMEX

M. Pierre Mayeur











Président du COMEX

Monsieur Le Président

Vous avez décidé d’accorder aux quelques 170000 salariés de la Sécurité Sociale, une « augmentation » de salaire de …0% pour l’année 2011. vous confirmez ainsi la tendance à la baisse de notre pouvoir d’achat entamée depuis plusieurs années par vos prédécesseurs, faut il vous rappeler le 1% de 2009, le 0,8% de 2010 pour finir à 0 en 2011.

A ce rythme, nous allons bientôt devoir vous payer pour venir travailler !

Que proposez vous aux salariés pour 2011 ?

· Le « lissage » de l’allocation vacances sur 12 mois ! une véritable arnaque, pour tenter de nous faire croire à une augmentation virtuelle de nos salaires et qui se traduira par une perte de salaire dès la deuxième année pour les nouveaux embauchés et pour tous les salariés à terme.

· « Discuter du relèvement des plafonds d’attribution des points de compétence » ! voilà une proposition qui touchera sans doute beaucoup de salariés…dans votre organisme, cela ne concernerait qu’1,46% des agents par exemple…

· « Mise en place d’un outil pour compenser les pertes de pouvoir d’achat subies par certains salariés quand elles sont avérées » Pour nous, la meilleure et unique façon de maintenir le pouvoir d’achat passe par l’augmentation de la valeur du point et par l’attribution de points de compétence aux salariés qui en ont été exclus.

· « Elargir la prime de résultat à l’ensemble de l’encadrement et mettre en place une sorte de prime de performance collective pour les niveaux 1 à 4 ». Bien sûr, cela ne pourrait être financé que par les excédents budgétaires. Vous réussirez ainsi le tour de force de nous donner d’une main, ce que vous nous aurez pris de l’autre ! Ceci sans parler du climat délètere qui s’amplifiera dans nos organismes par la mise en compétition des salariés, des secteurs.

Vous comprendrez, Monsieur Le Président, que nous ne pouvons nous satisfaire de ces mesures. 

Il s’agit là d’un véritable simulacre de négociations.Mais vous nous direz, sans doute,que l’exemple vient de haut. La séquence de la réforme des retraites et la façon dont le Président de la République a traité les salariés et leurs organisations syndicales illustre bien cette conception du dialogue social.

Rien d’étonnant, dans cette situation, à ce que la CGT s’oppose à votre politique en matière de salaires. Nous n’acceptons pas un avenir qui se résume à l’individualisation des rémunérations, à la mise en concurrence, au non paiement des qualifications.

Les syndicats CGT de la Région Centre sont venus aujourd’hui vous démontrer leur volonté de voir s’ouvrir de véritables négociations salariales.

Le 8 février, ce sont des milliers de salariés de l’institution qui viendront 

devant l’Ucanss vous rappeler cette exigence.

Soyez assuré, Monsieur Le Président, de notre totale détermination.

